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Mois après mois, la crise postélec-
torale s’enlise en Côte d’Ivoire 
en dépit de la reconnaissance 

de la victoire de Monsieur Alassane 
Ouattara à l’élection présidentielle du 
28 novembre 2010. L’Union Africaine a 
écouté les conclusions du panel de haut 
niveau commis par l’instance continen-
tale qui confirme que le candidat du 
Rassemblement des Houphouetistes 
pour la Paix (RHDP) est le Président élu. 
La violence s’installe et fait le lit à la peur, 
à la délation et aux pleurs.  L’exode des 
populations se poursuit en interne et en 
externe (plus de 90 000 au Libéria), les 
familles endeuillées sont de plus en plus 
nombreuses, les produits de premières 
nécessité deviennent hors de prix. 

 Le tableau est sombre et face à cette 
situation de violence qui tend à se gé-
néraliser, l’Opération des nations unies 
en Côte d’Ivoire (ONUCI) est montée au 
créneau le 16 mars 2011 en condam-
nant  ces violences meurtrières qui 
s’installent chaque jour davantage dans 
les villes ivoiriennes, notamment à Abi-
djan. Pour la communauté internatio-
nale, toutes les violences d’où qu’elles 
viennent sont à bannir et à proscrire. 

La mission a appelé toutes les parties à 
cesser les affrontements qui pourraient 
rendre difficile le règlement de l’impasse 
politique actuelle et compromettre la 

cohésion sociale. Cette escalade de 
la violence est aussi la résultante des 
rumeurs, de l’intolérance, de l’absence 
de dialogue et du refus de l’acceptation 
du choix du peuple ivoirien. La com-
munauté internationale n’a pas pour 
autant tourné le dos à la Côte d’Ivoire. 
Le système des Nations Unies par le 
biais de ses agences a commencé à 
acheminer des vivres, couvertures aux 
déplacés dans la capitale économique 
et à l’intérieur de la Côte d’Ivoire. Des 
humanitaires se sont réinstallés à Da-
nané, à l’Ouest. D’autres actions sont 
prévues pour soulager les populations 
et contribuer à leur protection dont la 
responsabilité première revient néan-
moins aux forces nationales et autorités 
ivoiriennes.

La Côte d’Ivoire traverse certes une 
période tourmentée, marquée par un 
déni de démocratie, un déni de liberté 
qui trouvent leur point d’orgue dans une 
violence hors de toute mesure, mais 
avbec l’appui de tous ses enfants,  elle 
saura triompher de ces démons et sai-
sir l’opportunité du 28 novembre 2010 
pour s’inscrire dans la modernité et 
retrouver sa place dans le concert des 
Nations. Quant à l’ONUCI, elle conti-
nuera à mettre en œuvre son mandat tel 
que demandé par le Conseil de sécurité 
à l’unanimité pour le bien du peuple ivoi-
rien et de la sous-région
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• YJ Choi réaffirme la position de l’Onuci 

•  L’ONUCI soulage des orphelins de Bondoukou

•  La préservation de la paix par le football à Gbolo

« Nous sommes venus rencontrer le Pré-
sident Ouattara pour réaffirmer nos dif-
férents engagements et en particulier au 
niveau  de  la sécurisation du Golf. Nous 
sommes venus transmettre un message 
concernant notre engagement en faveur 
de la population et faire en sorte que les 
dispositions soient prises en cas de cou-
pure d’électricité par exemple ». Propos 
du chef de la mission onusienne, YJ Choi 
au sortir de l’audience que lui a accor-
dée Alassane Ouattara, Président élu de 
Côte d’Ivoire le 15 mars au Golf Hôtel.  Il 
en a profité pour rappeler que l’Onuci va 
continuer à assurer son mandat et a pré-
cisé que le renforcement en hommes et 
en logistique de l’Onuci vise à permettre 
à la mission de poursuivre sa contribu-
tion de la sécurisation des populations.

L’Opération des nations Unies (ONUCI) a offert  
mercredi 16 mars des sacs, des chaussures, du 
matériel scolaire et un ballon aux orphelins de 

la Fondation Action Grecque pour l’Afrique appelé 
Orphelinat-Hellas de Bondoukou qui s’occupe des  
orphelins du sida et de la guerre dans la région du 
Zanzan, depuis 2007. Un don fort apprécié par Sœur  
Agnes Adjasso la responsable de ce centre d’ac-
cueil  qui a salué le geste de solidarité et d’amour de 
l’ONUCI surtout en ces moments difficiles. Elle a dit 
sa joie de constater que la mission n’avait pas oublié 
les orphelins de Bondoukou. Au nombre de 18, ces 
orphelins habitent sur le site d’un ancien hôtel amé-
nagé pour eux. Les pensionnaires  sont âgés de 5 à 
12 ans et sont tous dans le cycle primaire. La délé-
gation de l’ONUCI composée du bureau de l’infor-
mation publique et de la police, a encouragé  les res-

ponsables de l’orphelinat dans leur mission rendue 
encore plus difficile du fait de la crise postélectorale.

Dans le cadre de la sensibilisation pour un en-
vironnement postélectoral apaisé, l’ONUCI a 
organisé le 15 mars à Gbolo (un village de la 

Sous-préfecture de Séguéla) un mini-tournoi auquel 
quatre  équipes dont 2 féminines ont  participé. Au-
delà des victoires masculine de l’équipe des vigiles 
de l’Onuci et féminine de la ville hôte, ce tournoi a 
été placé sous le sceau du fair-play. Les capitaines 
des équipes en présence ont lus des messages 
de paix comme, « Le fair-play c’est le respect des 

règles, la maitrise de soi et la dignité dans la victoire 
comme dans la défaite », « Par le sport nous pouvons  
démontrer que nous avons plus de points de conver-
gence que de points de divergence » et  « Tu es fair-
play si tu sais accepter la défaite et reconnaitre la  
victoire de ton adversaire ». Dans son mot de clôture, 
le Sous-préfet de Séguéla, Mr Zegbé Kouamé, a salué 
cette initiative de promotion de la paix par le sport et 
que souhaité que la paix que vivent les populations,  
rejaillisse sur toute la Côte d’Ivoire. 

L’ONUCI en action1
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Les partenaires de l’ONUCI, à 
savoir les ONG Worodougouka 
et Espérance-vie sont venues 
également véhiculer des mes-
sages de paix au cours de cette 
cérémonie. 

Le chef de la délégation de 
l’ONUCI, le colonel Houngbedji 
Gervais des Observateurs mili-
taires, a rappelé les éléments 
clés du mandat de la mission 
tout insistant sur les vertus de 
la paix. 

« Célébrer la paix c’est aussi célébrer le dévelop-
pement. Le sport qui favorise cette vertu permet 
de rassembler les populations. Soyons donc animé 
par un esprit de paix à l’opposé donc de la guerre. 

Que cette paix que nous vivons ici à Séguéla, à 
l’exemple de ce tournoi de paix, se rejaillisse sur 
toute la Côte d’Ivoire ».  

Sous/Préfet de Gbolo

Le message de paix  : 2

«M. Choi réaffirme sa disponibilité à  
parler avec toutes les parties pour la 
paix»

«Le samedi 12 mars 2010 et le lundi 
14 mars 2011, l’Opération des Nations 
Unies en Côte d’Ivoire (ONUCI) a dépê-
ché deux équipes chargées de mener 
des enquêtes sur des allégations d’exis-
tence de charnier à N’dotré. Il n’a été 
identifié aucun endroit pouvant abriter un 
charnier ni des traces de charnier.»

«Les violences postélectorales en Côte 
d’Ivoire ont fait 18 morts durant la se-
maine écoulée, portant le bilan à 410 tués depuis fin 
2010»

«Le mardi 15 mars, des individus non identifiés ont lancé 
une grenade sur les civils à Attécoubé faisant un mort et 
18 blessés. Les blessés ont été pris en charge par la cli-
nique de l’ONUCI. Au total entre mardi 15  et mercredi16 
mars, la clinique a reçu 55 blessés et quatre personnes 
ont succombé à leurs blessures»

«Sur le plan militaire, la force de l’ONUCI a exécuté 841 
patrouilles terrestres et aériennes la semaine dernière.  
A ces patrouilles s’ajoutent des escortes de convois et 
de personnalités de la mission, exécutées par les Héli-

coptères armés Mi 24 qui ont commen-
cé leurs vols depuis le 3 mars 2011»

«Quand les attaques surviennent à  
différents endroits au même moment, il 
est difficile pour d’être sur place pour 
assister la population. C’est pour cela 
que nous avons demandé un accrois-
sement de troupes»

«Les violences se déroulent entre 
groupes armés, manifestants, il est  
difficile de les définir. Une chose est 
certaine, c’est sérieux et dangereux. 
C’est pour cela que nous en appelons 

au calme et à la retenue»

«Les attaques contre les convois de la mission  
continuent, mercredi 16 mars aux environs de 5h20, 
un convoi, livrant de la nourriture aux casques bleus  
stationnés à Adzopé, est tombé dans une embuscade 
à 4 Km au  nord d’Abidjan. L’escorte a immédiatement 
riposté et le convoi a pu continuer sa route»

«La Mission  poursuit sa campagne de sensibilisation 
pour la préservation d’un environnement postélectoral 
apaisé à travers le pays.L’objectif est de continuer de 
plaider pour la paix, la cohésion sociale et la réconcilia-
tion nationale».

La conférence de presse hebdomadaire de l’ONUCI animée par son Porte Parole, Hamadoun Touré, s’est 
tenue le 17 mars au siège de l’institution. Au menu, la crise postélectorale, le changement de commande-
ment à la tête de la Force. Extraits  :

L’ONUCI face à la presse :3
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Portraits : 4   

Le Secrétaire général a nommé le 11 mars 2011,  
M. Abou Moussa, du Tchad, au poste de Repré-
sentant spécial et Chef du Bureau régional des 

Nations Unies pour l’Afrique centrale (UNOCA), basé 
à Libreville, au Gabon.  Établi le 1er janvier 2011, 
l’UNOCA a été inauguré le 2 mars 2011.M. Moussa, 
qui est actuellement le principal Représentant spé-
cial adjoint du Secrétaire général en Côte d’Ivoire, 
apporte à ce poste une expérience diplomatique, 
politique et humanitaire considérable de plusieurs 
années, acquise à travers ses longues années de ser-
vice aux Nations Unies.Il a démarré sa carrière aux 
Nations Unies en 1980 au sein de l’Agence des Na-
tions Unies pour les réfugiés (HCR), où il a occupé di-
vers postes.  Il a été Coordonnateur régional du HCR 
en Côte d’Ivoire, Directeur régional pour l’Afrique 
de l’Ouest et Représentant du HCR en Zambie.  Il a 
également servi avec le HCR en République démo-
cratique du Congo (RDC), en Éthiopie et au siège de 
l’agence à Genève. De décembre 2002 à septembre 
2003, M. Moussa a été Représentant du Secrétaire 
général et Chef du Bureau d’appui des Nations Unies 
pour la consolidation de la paix au Libéria (BANUL).  
Il a ensuite été nommé Représentant spécial adjoint 
du Secrétaire général, Coordonnateur humanitaire et 

Représentant résident du Programme des Nations 
Unies pour le développement (PNUD) pour le Libéria, 
un poste qu’il a occupé d’octobre 2003 à septembre 
2005.En mai 2005, M. Moussa a été nommé fonction-
naire responsable de la Mission des Nations Unies au 
Libéria.  Il occupait le poste de Représentant spécial 
adjoint principal pour la Côte d’Ivoire depuis sep-
tembre 2005. M. Moussa a fait ses études à l’Univer-
sité de Lagos, au Nigéria et à la Sorbonne à Paris. Né 
au Tchad en 1950, M. Moussa est marié et père de 
trois enfants

Le Secrétaire général de l’ONU, M. Ban Ki-Moon, 
a nommé mardi 15 mars le Général de Division 
Gnakoudè Béréna, du Togo, au poste de Com-

mandant de la Force de l’Opération des Nations Unies 
en Côte d’Ivoire (ONUCI). Le nouveau Commandant 
de la Force rejoindra Abidjan le 20 Mars. Le Général 
Béréna succède ainsi au Général de Division Abdul 

Hafiz, du Bangladesh, dont les fonctions s’achèvent 
le 22 mars 2011.  Le Secrétaire général exprime sa 
reconnaissance au Général Hafiz pour son service 
exemplaire et sa contribution au travail de l’ONUCI. 
Le Général Béréna apportera à ce poste l’expérience 
d’une brillante carrière militaire.  Depuis qu’il a rejoint 
l’armée togolaise, en 1976, il a eu à commander un 
régiment motorisé de réaction rapide en 1993, un ré-
giment parachutiste, de 1994 à 1998, et un régiment 
d’infanterie, de 1998 à 1999.  De 1999 à 2009, il fut 
Chef d’état-major de l’Armée de Terre. 
Depuis 2009, il était Conseiller spécial du Président 
de la République du Togo. Par ailleurs, de 1993 à 
1994, le Général de Division Béréna a servi en qualité 
de Commandant de secteur au sein de la Mission des 
Nations Unies pour l’assistance au Rwanda(MINUAR), 
et, entre 1998 et 1999, en tant que Commandant de 
la force du Groupe d’observation militaire du groupe 
de contrôle de la Communauté économique des 
États de l’Afrique de l’Ouest (ECOMOG), en Guinée-
Bissau. Né en en 1953 à Pya-Gnama, au Togo, le 
Général de Division Béréna est marié.

Abou Moussa, 
Représentant spécial et Chef du bureau régional de l’UNOCA au Gabon  

«  l’expérience au service de la prévention des conflits »

Le Général  Gnakoude Berena 
arrive à la tête de la FORCE de l’ONUCI
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Situation postélectorale : 5   
la gestion de la rumeur

Par définition, on ignore qui lance la rumeur 
mais on fini par savoir au fil du temps qui la 
colporte et pourquoi. 

La rumeur se vend, alimente la chronique, pro-
voque des réactions qui l’amplifient et la crédi-
bilisent lui donnant l‘apparence d‘une vérité évi-
dence qui devient ainsi objet d‘information. 

L’évolution des moyens d’information, permet sa 
diffusion à une allure vertigineuse  ex : les sms, les 

réseaux sociaux.
La rumeur prend souvent des allures de révéla-
tions, 

Ceux qui la propagent, « les propagandistes », font 
comme s’ils étaient dans le secret des Dieux : ils 
manipulent, déforment l’information,  ils inventent 
des faits « irréels »

Les médias répètent à satiété la rumeur du mo-
ment. 

Intoxiquer pour obtenir une ou plusieurs réactions 

Manipuler des populations  

Provoquer des réactions émotionnelles et empê-
cher le raisonnement basé sur des évidences et 
des preuves. 

Maintenir en état d’alerte des populations ciblées 
(groupes de jeunes, militants politiques, etc.) qui 
seront déjà prédisposées à suivre « le mot d’ordre ». 

La rumeur est une manœuvre qui ne peut réussir 
qu’avec la duplicité de ceux qui s’en servent. 

• Quelques caractéristiques de la rumeur  

• Objectif 

FAYES ENOCK JOCELYN :  
‘’ Engagé à travailler pour la paix pour mon pays, la Côte d’Ivoire ».

Il avait longtemps caressé le  rêve de travailler au 
sein des Nations Unies et particulièrement dans la 
mission de paix en Cote d’Ivoire, son pays.. Ce rêve 

devient  réalité le  15  mars 2006, où il est recruté 
en tant que correspondant  radio  pour la région du 
Moyen Cavally. Enock Fayes, c’est son nom  va très 
vite se rendre compte que travailler pour les Nations 
Unies n’est pas une tache aisée. En plus,  des nom-
breuses difficultés liées quotidiennement  à l’exercice 
de son métier qui sont entre autres, environnement 
sécuritaire très imprévisible dans le Moyen Cavally, 
hostilité des jeunes patriotes et miliciens à l’égard 
de la mission, Enock sera emprisonné sur instruc-
tion du gouverneur militaire d’alors, le colonel major 
Guié Globo Denis. Ce dernier lui a reproché d’avoir 
fait diffuser sur les ondes de la radio onusienne,  un 
élément portant sur le Moyen Cavally sans avoir eu 
au préalable son avis. Le correspondant d’ONUCI FM 
sera libéré des heures plus tard grâce à l’intervention 
de sa hiérarchie. Cette péripétie ne le décourage pas 
pour autant. Du fait de la crise postélectorale née du 
second tour de la présidentielle, Enock Fayes  quitte 
Duekoué pour rejoindre sa famille à Abidjan. Après  
un  mois loin de son micro, il obtient une affectation 
temporaire à Daloa. Deux semaines après sa  prise de 
fonction, l’hostilité vis-à-vis de l’ONUCI  se fait gran-

dissante. Résultat : les domiciles des staffs pillés puis 
leur intégrité physique mis en mal. Nouveau départ, 
direction Bouaké cette fois-ci. Il se met aussitôt  à la 
tache et retrouve ses repères. .Enock affirme se sentir 
plus que jamais motivé à contribuer au retour de la 
paix dans son pays. « Je suis et resterai toujours en-
gagé aux cotés de l’ONUCI pour l’accomplissement 
de son mandat ». Fayes Enock Jocelyn souhaite  que 
son pays retrouve sa stabilité d’antan afin que ses 
nombreux projets puissent prendre forme notamment 
son mariage  avec Alida Yé,  la mère de ses deux 
enfants,souligne t-il plein d’espoir.
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ONUCI FM, la Radio de la Paix, dont l’objectif pre-
mier est d’informer les Ivoiriens dans le sens de la 
paix et de la réconciliation nationale vous offre des 
tranches d’information régulières tous les jours à par-
tir de 07h00. La Radio de la Paix vous propose aussi 
des reportages, des émissions, de la culture et de la 
musique. 

A 7h40, ONUCI FM vous propose des reportages sur 
les effets de la crise postélectorale à Odienné ainsi 
que sur l’impact de la fermeture des banques et des 
institutions de microcrédit sur les populations. 

L’importance de l’eau et de la réhabilitation des 
sources d’eau en zone CNO sont mis en exergue à  
l’occasion de la Journée Mondiale de l’Eau, célébrée 
de 22 mars. 

La Journée Mondiale de la lutte contre la Tubercu-
lose, le 24 mars, offre l’opportunité de revenir sur 
cette maladie et son traitement. En collaboration 
avec la radio de la Paix, l’ONG Search for Common 
Ground propose ENFANT EN ACTION sur la sco-
larisation des enfants déplacés internes. PASSE-
RELLE  aborde la cohésion sociale face à la crise 
postélectorale à Yamoussoukro. UNIS DANS NOS 
DIFFERENCES s’intéresse au rôle de la communica-
tion en crise postélectorale. ONUCI FM vous amène 
au Guyana avec SANS FRONTIERES, le vendredi à 
16h10. ESPACE ENFANT, le samedi à 16h40 et di-
manche à 13h10, aborde le sujet de l’adolescence et 
l’abstinence sexuelle. TOUCHE PAS A MES DROITS 
aborde le sujet du mariage forcé, avec la contribution 
d’un Imam, le dimanche à 19h10.  

Sur ONUCI FM ...7
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